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"À Gaza, même le lait maternisé peut devenir une 
condamnation à mort. Depuis le 5 mai, malgré le siège, les 
déplacements de population et l'insécurité alimentaire, les 
organisations humanitaires distribuent du lait infantile aux 
familles qui ne peuvent pas allaiter ou qui n'ont pas accès à 
une alimentation adéquate. Souvent, les familles n'ont pas 
d'autre choix et nourrissent leurs nourrissons avec ce 
qu'elles trouvent afin d'éviter la famine. Récemment, le 
fabricant d'un lot de lait infantile Aptamil a annoncé une 
possible contamination bactérienne et a procédé au rappel 
du produit. Dans un système de santé fonctionnel, un rappel
de produits comme celui-ci déclencherait une surveillance 
rapide, le retrait du produit, la surveillance médicale des 
nourrissons exposés et le traitement des infections 
éventuelles. À Gaza, ces systèmes de sécurité sont 
largement inexistants. Les nourrissons qui ont pu 
consommer du lait maternisé rappelé sont déjà 
médicalement vulnérables : malnutris, immunologiquement 
fragiles, vivant dans des abris surpeuplés, sans accès fiable
à l'eau potable, sans installations sanitaires adéquates et 
sans suivi médical régulier. Dans ces conditions, la 
contamination bactérienne des préparations pour 
nourrissons peut entraîner des infections graves telles que 
la septicémie, la déshydratation liée à la diarrhée ou 
d'autres complications potentiellement mortelles, en 
particulier chez les nourrissons malnutris. En raison des 
graves perturbations des systèmes de surveillance et de 
signalement des maladies, le nombre réel de nourrissons 
exposés, d'infections qui en résultent et de décès potentiels 
ne sera peut-être jamais connu. Il n'existe pas de système 
de surveillance fiable. Aucun suivi systématique. Données 
incomplètes. Voici à quoi ressemble un risque pour la santé 
publique lorsque l'infrastructure des soins de santé 



s'effondre. La question qui demeure n'est pas seulement de 
savoir ce qui s'est passé, mais aussi combien d'enfants ont 
pu être touchés sans jamais être recensés. 
#WoundedGaza"

7 février 2026
(Les anglophones pourront sûrement rectifier la traduction 
des 2 dernières phrases, que je trouve un peu bancales)

"L'enfant danse entre les tentes, comme si la terre n'avait 
pas encore appris à cesser de donner naissance à la joie. 
Autour de lui, les décombres se dressent, témoins 
silencieux d'une guerre sans fin, mais pour lui, ce ne sont 
que des pierres à enjamber. À Gaza, les enfants apprennent
à danser comme d'autres apprennent à marcher : par 
instinct de survie, non par luxe. Il ignore qu'il danse sur des 
souvenirs plus lourds que leur âge, ni que ses petits pas 
écrivent une autre histoire pour ce lieu. Gaza ne se raconte 
pas seulement à travers la destruction, mais aussi à travers 
ceux qui trouvent une raison de rire quand le rire semble 
impossible. Chaque mouvement résonne comme une douce
affirmation que la vie est encore là. Quand la fatigue le 
gagne, il s'arrête, regarde autour de lui, puis recommence.

À Gaza, les enfants n'ont pas le temps de s'attarder sur le 
chagrin, et pourtant, leur cœur refuse de s'arrêter pour 
danser. C'est dans cette volonté que réside une histoire que
la guerre ne peut supprimer.  Et maintenant, profitez de la 
vidéo  ."
https://x.com/i/status/2020214964292653281 
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